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LE.jRÉVÉÈREND PÈRE CHFARLES DEBONGNIE,
C. SS. R.

RECTEUR ET CURÉ DE SAINTE-ANNE DE BEAUPRÉ

La présente livraison des Annales apportera à un
grand no.nbre de no.s lectouri la première nouvelle de
la mort du Révérei.d Père Supérieur de Sainte Anne
de Bleaupié,»dhcédé dans la paix du Seigneur, le 24jan-
vier dernier, à l'âge de 62 ans. Tous se f-ront un
pieux devoir de prier.pour le repos de son âme, quelle,
qu'aient été t-es vertus et ses ouvres, afin qu'e le
trouve gi âce et miséricorde auprès du Dieu à qui il
faut rendre compte même d'une parole inutile.

--Nous sommes heureux de donner à nos lecteurs
quelques détails sur la carrière si r.ýmplie de mérites
du regretté défunt,--détails ignoréi par le public, et
même par les paroissiens et les habitués de Ste Anne,
-afin que l'on sache rendre un juste tribut d'hom-
mago et dle reconnaissance à l'homme distingué qui,
ayani tout quitté pour suivre Jécub Christ, est venu
dépen.er, dans une nouvelle patrie, an service de nos
compatriotes, et pour la gloire de Dieu et de sainte
Anne, les dernières flammes de son zèle, que l'âge
n'avait pu ralentir, le dernier souffle d'une vie tout
ipostolique.

Charles DeBongnie naquit le 14 nov. 1829, à Tôur-
nai, en Belgique, la terre classique des âmes viriles,
des caractères fortement tremnpé, des missionnaires
courageux et persévérants.

A 1 âge de vingt ans, il entra au noviciat des
Rédemptoristes, et fit profession dans leur Congréga.
tion, le 15 octobre 1852, l'fige de21 ans. Quatre ans
plus tard, il était ordonné pi être, le 4 août, 185'.

Il exeiça d'abord le saint ministère en France, où il
donna de nombreuses missions. Mais en 1859, Napo-
léon III, pour satiefaire à une ignoble vengeance de
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son ministre, Rioulier, expulsa les Rélemuptoristes, à
titre d'étrangers.

En 1868, le Père DeBongnie fut nommé recteur à
Mons, pour trois ans. Puis, en 1871, il occupa le
même poste à Tournai, sva ville naiale, où il fit cons-
truire un grand monasière et l'église desservie par les
.Rfdemptoristes.

Tran -féré de là au rectorat de Saint - Joseph, à
Bruxelles, où ilbâtit égalemant un monastère, il reçut la
charge, à l'expiration d'un seconI triennat d'office,
d'aller construire la maison d'études 'des scolastiques
de la Congrégation du Très-Saint Rédempteur, à Saint.
Jean-Beau-Plateau, dans le Týuxeinbourg belge.

C'était une ouvre c ,lossalo, presque surhumaine.
Aussi l'entrepreneur eut-il rcecors sartout aux moyens
surnaturels pour la réaliser. L-t Providence le fivo
risa d'une manière sensible. Quatre cents ouvriers
travaillaient ensemble à cette construction. Qu'on
Juge par là de son importance et des proportions de
l'couvre. Or, un jour, l'esprit malin souffl. dans ces
têtes d'ouvriers ignorants des idées de mécontentement
et ('envie. Les voilà en gre, et les travaux arrêtés.
Sans se décourager, le Père Dabongnie, mis4onuaire
avant tout, et toujours soucieux :u bien des âmes, ré-
unit lo ouvriers, et leur dit : " Mes amis, puisque
vous voulez chômer, nous allons causer omsemblo de
temps à autre." Et il commence, sans autre préam-
bule, les exercices d'une mis,ion, dont il devait faire
seul tous les frais pendant quatre jours. La mission
finie, le calme s'était rétabli dans ces âmes un instant
troublées, et les travaux forent repris avec activité.

C'est en 1883, que le Pè e Dabo ngaie vint auCainada,
si, nouvelle patrie, qu'il ne devait quitter que pour
celle des élus. D'aborl, ministre (économe du cou.
vent), il fat nommé recteur en 1883. C'é:ait son der-
nier rectorat, que la mort seule devait termimr.

L'activit6, qui était la note dominante de bon carac.
tère, signala également son sjour à Sainte-Anne de
'Beaupré Activité dans l'ordre temporel eomme dans
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l'ordre spirituel. Qu'on On juge par l'numdration
suivante. Couronnement de la Bonne sainte Anne, te
14 septembre 18S7, consécration de l'église de Sainte
Anne, pour laquelle il obtint le titre de Basilique,
érection de l'archiconfrérie de Sainte-Anne de Beaupré,
construction de la chapelle des ames du Purjatoire,
dans le cimetière paroissial; érection de la Scala Sarcta,
des trois superbes autels en marbre blanc ; embellisse-
ment du sanctuaire, tant à l'intérieur qu'à l'extérieur.
En effet, c'est grâce à ses soins que le square devant
la basilique fut divisé en allées et planté d'arbres. C'est
à lui aussi que l'on doit la construction d'une aqueduc
à l'usage du monastère et des pélerins.-Ami de l'édu.
cation, il fit *âtir, sans le concours pécuniaire de la
municipalité, trois magnifiques écoles pour les enfants
de la paroisse.

Nous ne parlons pas des grandes missions qu'il a
données dans les paroisses populeuses de Québec et de
Lévis, mi sions ki fructueuses tn conversions et en
git bes de toutes sortes, de ses retiaites pastorales dans
les di·, ei.s diucôat du Canada. Les hommes, surtout, se
pressaient autour de son confessional, durant les mis-
sions et les pèlerinages à Beaupré. Il s'y rendait
tou.jourd dès le premier avertissement, quelles que
f'u.'..set ses oct upadoes ou la fatigue de son laborieux
et inee.:mit minisière.

-Toutes ces ouvres l'ont précédé au tribunal du
juste juge, et lui ont déja, espérons-le, obtenu miséri-
corde. Ses fières en re.igion et ses ouailles pleurent,
sans doute, la mort d'un père et d'un ami, mais ils se
réjouissent dans l'espoir de sa récompense.

Le Père Debonguie n'a eu que deux ou trois j>urs
de maladie. Son état n'inspira d'abord aucune crainte ;
mais un changement subit survenu dans l'ap1ès-midi
du samedi, 23 janvier, fit pressentir sa fin prochaine.
Après avoir rega les derniers sacrements, il sembla per-
dre connaissance. It ne répondait pas aux prières quo
l'on récitait près de lui. Pour s'assurer de s4 sensibilité,
un des Pères s'avisa d'aller répéter à haute voix près dt
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moribond l'invocation "Bonne sainte Annol dont il avait
lui.même, tant de milliers de fois, avec les pélerins, fait
résonner les voûtes de la Ba4lique. CO nom béni sembla
révei 1er les sens du mourunt, qui, après chaque invo
cation, iépét ait d'une voix défaillante ; ".Bonne sainte
Anne. " Ce fut sa dei n ëro i ière.

-Ses funé ailloi ont été magnifiques. Un char
spécial, tout drapé de rir, de la compugnie du chemin
te for de Sainte-Anne, avait été gr. cieusenent et
gratuitement mis à la disposition du clergé par le sur-
intendant, Monsieur H J. Beemer, qui s'y tint durant
tout le trajet.

La Bailique était remplie de fidèles. Outre la
paroi-se tout entère de Sainte-Anne, il y avait grand
nombre d'étrangers.

-Une cinquantaine de prélats, de prétres et de reli
gieux, occupaient le vaste sanctuair.-Le service
funébre fut chanté par Sa Grandeur Mgr Biais, Evéque
de Rimonski, assisté du Rév. C. E. Carrier, gérant dt.
Annales, comme diacre, et di Rév. M. Béland,ehancelier
dol'E sequedes Trois-Rivières, comme sous-diacre ..Mgr
B Pâquet, Recteur de l'Université-Laval, fit un bel et
juste éloge funèbre du défunt. Son Eminence le Car-
dinal Taýchereau, qui avait assisté à la meste, chanta
l'absoute, et présida à l'enterrement, dans l'une des
voutes de la c: ypte do la Basilique.

C'est là que repose la dépouille vénérée du Père
Debongnie, à côté do celle du jeune Père Gravel, le
premier Rédemptoriste canadien. C'est là, sous la
protection de la Bonne sainte Anne, qu'il a taritaimée
et si fidèlement. servie, qu'il attend la résurrection. Nul
doute qu'elle sera glot ieuse, car il e4t écrit: fortui
qui in Christo Moriuntur resurgent primi, " Ceux qui
sont morts dans le Christ, ressu-citeront les premiers."
A eux les prehnères placea ; à eux les prémices de la
gloire.

M. N..D.



LES BILLETS D'AFFILIATION A LA
MESSE PERPÉTUELLE

L'éditeur de Paris, chargé de la gravure des images
de sainte Anne qui doivent servir de billets d'affiliation
à la messe perpétuelle, avait promis de livrer sa com-
mande fin décernbru deriier. Pour des raisons qui
noue zsont inconnues, il n'a pu tenir sa promesse.

En attendant l'ari ivéo des billets d'affiliation, toute
pereonne qui envoio sa contribation de cinquante
centins se trouve, par le fait mêine, affiliée à l'Suvre, et
jouit des privilèges qui y sont attachés. On accusera
réception de sa contrîibatioa par une eato postale, sur
présentation de laquelle, après le mois de mai, on lui
délivrera un billet d'affliation.

PRIaRE D'ADRF-SER TO. TES LES DEMANDES D'AFFILIA-
TION AU BÉVÉREAD PÈRE RECIEUR, A SAINTE-ANNE DE
BEAUPRÉ, COMTÉ DE MONTMORENCY, P. Q. CANADA, ET
NON PAS AU CoLLÈGE DE LÉvîs.

-- ooo

GUÉRTSÔN EXTRAORDINAIRE

RÉCEMMENT OBTENUE PAR LA PUISSANTE INTEROESSION
DE LA BONNE SAINTE ANNE

Saint-Sauveur de Québec, 20 janvier 1892.

Je son'ssignée, Marie Arthémise Giroux, épouse de
Jacques DilSge dit Lsvigieur, commis-marchand, souf
frais d'une molatie de poitrine depuis quatre longues
années. Il me fallait chaque hiver garder le lit deux,
et quelquefois trois mois conisécutifs. J'avais consulté
plusieurs médecins en renom, entre autres M. le Dr M.
Fiset de St-Sauveur de Québec, ma paroisse. L'habile
médecin me proligua ses soins durant deux années,
mais comme au mois de mars 1891, sa délicatesse crut



devoir, pour nous éviter des dépenses inutiles, déclarer
à mon mari quq ma maladie me conduirait infaillible.
ment au tombeau, et au plus tai d l'automne prochain,
'allai frapper à la porte d'un autre médecin. M. le

Dr Ch. Etliott ne put en m'apercevant retenir cet aveu:
Madame, vous &tes une personne finie; ni moi ni

"aucun médecin nous ne pourrons jamais vous guérir.
"Néanmoiis,si vous x oulcz me le permttre, j'essaierai
"de vous procurer quelque soulagement." Alore, comme
bien d'autres, tenant beaucoup à la vie, J'accepte la
proposition avec recoraissance.

M. le docteur vient donc à la nahon, me recon-
mande un repos absolu, me fait mettre au lit, et vu
que je crachais beaucoup de sang, il me prescrit
l'usage do la glace et de l'eau froide. Malgré sa Eolli-
eitude constante, j'affaiblissais davantage de jour en
jour ; j'étais réduite à me faire lever anr deux per-
sonnes, tant l'éputseinent était général. L'évidence
était trop sensible, je ne tai dci pas à comprendre que
tout espoir de retour à la santé devait êt re aandonné.

Oh! te chagrin que cette découveî te me cause est
si poignant qu'il m'est impossible de taurer ses tris-
tesses, ses regrets, ses déchiremente, ses faycurP......
L'obligation douloueue, mais inévitable pour une
chrétienne, se présenta de suite à ma penAe : il faut,
nie préparer au grand voyage de l'éternité. Mon
dirEcteur do conscience m'avertit gue je devais laisser
tout eouci temporel et m'occuper un.quenent de
mon ealut. Je promis de me cornformner à la vo'oisté
divine et de me préparer à recevoic les derniers
sacrements. Je reçus le Saint Viatique le 10 septembre,
vers les 6 heures du matin, et le soir du mtmo jour, je
fus adminirtréo. Voyant que lous les secours de l'art
étaient impuissante, je fis demander aux Rligieuses
du Bon Pasteur et du Précieux Sang, d'avoir la bonté
de commencer à mon intention une neuvaine de
prières en l'honnenr de la bonne sainte Anne. De mon
côté, je fis vou d'aller à pieds tous les ans au sanctuaire
de cette grande sainte, do ne porter aucun autre bijou
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que mon anneau de mariage, et de publier tia guériso>i,
si sainte Anne daignait m'exaucer. Nous commetgors
la neuvaine; les jours s'écoulent et aucun mieux no e
fait sentir. Le 17 septembre, A 9 hs. du soir, je fus
prise d'une grande faiblesso ; m parents et mes amis
étaient tois réunis piî.: de mon lit, je ressentais des
souffrances plus vives qu'en tout le cours de ma longue
maladie : la sueur de l'agonie couvrait mon front, mes
pieds étaient glacée, mes mains humides et f oidros,
Mon mari téléphona au Dr Elliott; le mélecin arrive
sans retard, me regarde et dit aux as:i-tants : "Elle ne
.s e rendra pas à minuit ; " et encore une fbis avant de
pa.rtir, il affirme avec aplomb : " Je ne puis rien pour
elle. miais son prêtre poarra lui être utile. " M n mari
court chercher mon confesseur. Le Pôre vient, récite
les dernières piires des agonisants, et part en disant
à mon mari: " Si elle est encore vivante demain matin
et qu'elle puisse avaler, venez me ehercher, je lui
apporterai de nouveau le Saint Viatique. " La nuit
s'écoule saus que j'aie la force de parler et de remuer;
toutefois mon esprit avait, de temps à autre, des lueurs
do conn..issanne, et j'en profitais pour me préparer à
paîaîLre au tribunal de Dieu.Cormbien la pendée de cette
heure redoutable effraie le pauvre mourant, surtout
quand il a con.scicne. de l'approche lente, mais sure de
lateri blevisiteuse. Vers les 6l hs Lia matin dah 18 Sep.
tembre, jo pus encore recevoir le divii Consolateuir des
afligés ; ina faiblesse était si grande que je dus me con
tenter d'une petite pare.,lle do la Sainte HloStie. Vers 9
hs. une autre défaillauco s'empare de moi; ies infir-
mières, désolées de ne poavoir étancher mia soif et tem.
pérer la sécheresse da na bouche, me mouillaient les
lèvres avec une plume trempée dans l'eau. A 1I hs, ie
médecin arrive ; il est tout surpris de ne pas trouver le
crêpe à la porte ; il entre, considère, et dit en partant :
" Elle est dans le même état que ectte nuit ; d'api ès moi
" elle va flair aujourd'hui. " La science et l'expSeierice
avaient parlé, mais sainte Anne ne s'oblige pas à
respecter les arrêts du mélecin. A una heure et un
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quart de l'après-midi, ma garde-malade s'approche de
mon lit et m''offre à b->ire un peu d'eau-de-vie mé*angée
d'eau.

Aussitôt j'ouvre les yeux, je m'assis de moi-meme
sur mon lit, et d'une voix forte: " Je me sens guérie,
donnez-moi mes vtements, je veux me lever. "
L'émotion est si vive que tous me regardent et per-
sonne ne m'obéit. " Au moins, leur dis-je, mettez-
" vous à genoux, et récitez cinq Pater et cinq Ave,
" pour remercier la bnnne sainte Aune ; sainte Anne,
"in'a guérie!" L'aplomb de mes paroles, mon visage
joyeux, ma vigueur à commencer et continuer les
prières jettent mon mari dans un trouble voisin de la
peur ; il ne sait s'il doit se réjouir ou me croire sous
l'empire d'une crise nerveuse. Afin de se tirer d'em-
barraa, il té1éphone au docteur de vonir aussitôt, et il
va cliercher mou confesseur. Sur l'avis de mon père
directeur, je p-ends pour la première fois depuis deux
ans un bol de b.uillon avec deux biscuits. Je me lève
seule. au grand ébahissement des spectateurs, et d'un
pas ferme, je fais deux fois le tour de 'ta chambre. Sur
ces entrefaites, l'on frappe à la porte ; je vais ouvrir,
c'était mon docteur. Vive fut sa surprise de voir
devant lui sa malade, mourant à 11 hs. du matin et
guérie à 1 h. de l'après-midi du même jour. la pauvre
médecin ne voulait en croire ses yeux; il m'examine,
m'osculte, et ravi de ce changement si merveilleux, il
avoue, quoi qu'il n'ait pas le bonheur d'être catho-
lique : " Celle qui vous a guérie, madame, est bien
"plus puissante que moi. Votre poitrine est solide,
"vos poumons sains, vous voilà vigoureuse pour de
"longues années. "

Je puis, M. le Rélacteur, faire apouyer tous les détails
de ce prodige par de nombreux témoins et les certifi-
eats de me; médecins. Au reste, la date de cette lettre
vous prouve que déjà plusieurs mois se sont écoulés
depuis lors. Néanmoins je continue de jouir d'une bonne
santé, et, désirant tenir ma promesse, je vous prie de
publier mna guérison dans vos intéressantes Annales.



Daignez, Révérend Monsieur, et vous lecteurs de ce
récit, m'aider à remercier ma puissante protectrice et
ma tendre mère, la bonne sainte Anne.

Mme J. DELAGE DIT LAV\IGUEUR.

St-S:muveur de Québec.

000

SANMCJ'UAIRE DE SA[NTE.A.NNE DE BEAUPRE.

(Suite)

Au milieu de talles circonstances, et en présence
de preuves si étonnantes de la banté de D'en, obtenue.,
par l'intercession de sainte Aune, le lecteur compren.
dra facilement quel a pu être l'enthousiasme de plus
de dea mille fidèles catholiques se pressant dans
l'onceinte de la vaste basilique, à la messe solennelle,
le jaardelafète de bainte Anne, dimanche le 26 jaillet.
Le temps ne saurait jamais effacer l'impression que
cette scène m'a laissée. A quelle hauteur que pût
hé!ever l'imagination du spectateur. la réailité à os
yeux avait encore plus de g.-andeur. R gardant daî
sanctuaire, on contemplait une foule compacte de
fidhèles, à l'attitade attentive et recueillie. Un grand
noInbr a assi se pressaient dans les chapcee: latéra:.
Le tableau présenté par le sanctuaire, va de la net,
était encore plus émoavant. Les trois superbes aute:s
en marbre reflétaient l'éclat de centaines de cierges,
se mariant aux nuancas variées d'une profusion du
fleurs naturelles.

L-, vaste sanctuaire était rempli de prêtres de tout
age, les mainiztres sacrés au maître-autel, rcvêtus de
leurs vêtementî <n drap d'or; la musique vraiment
angélique, un chour de cinquante chantres, choisi
parmi les meilleurs chours de Québec, et au n;ilieu de
tout cela, la pourpre éclatunte d'un véné'able prince
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de la sainte Égliise de Dieu, le cardinal Taschereau.
No pourrait-on pas vraiment appliquer à cette réunion
ces paroles de l'Évangile : " Et la stuptir les saisit
et ils g'orifiaient Dieu, di-ant, nous avons vu aujour-
d'bni des meiveilles. "-Lue, V, 26.

C'est une des célébrations le-i plus solennelles qui
aient jamais eu lieu à Sainte Anne de Beaupré, et jb
crois que, à raison des circonstances, on peut affirmer
en toute sureté que, comme sublimité et profondeur de
f»i, comme débordement de reconnaissance sincère au
Dieu de miséricorde, rien de semblable avait jamais ou
lien sur le continent américain. Car dans ce concours
d'adorateurs, il s'en trouvait qui avaient été guéris de
diverses maladies, et dont les yeux versaient
maintenant des larmes do reconnaissance envers
Jésus, le fils de Marie, qui avait entendu les prières de
la mère de Marie, dont le Eoin fut le sanctuaire où
s'accomplit l'Immaculée Conception, article de notre
sainte foi, et mystère fondamental de la rédemptibu de
l'homme.

Et comment pouvait-il on être autrement ? Si les
fi lèles présents regardaient devant eux, vers la statue
dle sainte Anne, ils voyaient, sur la colonne qui lui sert
dc piédestal, les souvenirs et les trophées de la minéri-
corde (le Dieu, par l'intercession de la sainte ; s'ils
détournaient leurs régards vers l'entrée de l'église, ils
cintenplaient les deux pyramides de béguille, monu.
ment de la puissance et de la miséricorde de Dieu, par
l'intercessiou de sainte Anne. Sils regardaient les
murs de l'église, il voyaient des fresqueq, représen-
tant des faveurs remarquab'es. Partout l'oeil ne con
templait que l'ouvre de Dieu, à qui la foi quabi-instinc-
tive du vraii ca'holique rapporte tout .h-mneur et toute
gloire, s'écriant avec le prophète royal : "Ce n'est pas
à nous, Seigneur, ce n'est pas à nous, mais à votre nom
qu'il faut rendre gloire. " Ps. 113, 9). En un mot,
toute l'assistance pouvait se croire dans le vestibule
du ciel, et, dans son enthousiasme, repéter les paroles
de saint Pierre, ravi de bonheur au sommet du
Thabor: " Seigneur, il fait bon pour nous d'être loi 1 "
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Après le premier évangile, un éloquent sermon fat
prêehé par un des Pères Ré Iemptoristes,qui desservent
la basilique. Jamais prédicateur n'eut un auditoire
plus attentif, et pendant qu'il décrivait la gloire et la
puissance de sainte Anne, plus d'une paupière laissa
couler des larmes d'édification. A trois heures, il y
eut un autre sermon suivi de la bénélition du Ti ès,
Saint Sacrement, et à sept heures, une troisième ins-
truction suivie du salut. La plupart des fidèles resté-
rent dans t'église jusqu'à neuf heures du soir pour sa-
tisf*tire leur dévotion.

(a suivre.)

000

ACTIONS DL GRACES A SAINTE ANNE

QUÉBEO.- Une pauvre mère de famille, afiligée 'ee
serupules. en était ré luite à une faiblesse ex[rême par
l'iiiqiiétude et la perte de sommeil. La pauvre f nime
se uroyait perdue. Par des neuvaines et des pè!erinages,
elle a obtenu sa guérison.-R. M.

Y îacuien.-Il y a près de deux ans, je fus prise
d'un mal de jambe qui me mit dans l'impos-ibilité
comp!ète de faire un seul pas. Je fus même obligée de
tenir le lit. J'ai été seize mois sans marcher autrement
qu'avec des béquilles. Je priai bien sainte Anne et fi$
plutieurs promesses, et tout particulièrement celle de
faire connaitre ma guérison par les Annales, si j'avais
le bonheur d!être exaucée. Sainte Anne s'est enfin
ren ue à mes déirs: il y a près de trois mois que je
marche bien et ne sens plus aucun mal. J'ai pit même
travailler aug champs et vaquer avec aisance à t 'ntes
mes occupations. Grâces éternelles lui en soient
rendues !

'Une pauvre femme de cette paroisse, qui comme
moi a obtenu sa guérison, incapable d'1 ortre par
elle-même, me charge de le fairo pour elle.
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Il y a sept on huit noi, elle fat prise d'un mal de
pied qii la fit ho-riblement souffrir. Elle devint le
pie:d tellement gqtu, que l'on craignit beaucoup pour
sa vie; des os même se dochèrent de see orteils. Elle
a été six mois sans marcher autrement qu'avec une
bquille et sans pouvoir mettre >on pied malade à terre.

Que faire ? elle est pauvre, mère (le cinq enfants,
qu'ele ett obligée de nourrir par son travail. Dans sa
détreste, elle s'aitresse à notro commune mère, lui
promettant comme moi de faire .onnaître sa guérison
si elle peut l'obtenir. E'ernelle reconnai.:sance à
notre bonne mère sainte Anne! Aujourd'hui elle se
chansee, elle marche facilement, et peut même travail-
ler pour su pauvre peti.te famifle.-Mme J. L.

QUiNcy, .\Ass -J'ai -obtenu mu guérion plusieurs
fois ainsi que d'aut.res g:fices par l'intercession de
sainte Anne-F. D. S.

STE F.-Aptèi 35 années de mortifications, de
prières, de toupirs et de larmes, et avec le secours
des pi iè' es de beaucoup de bonnes ârne, J'ai enfin
obtenu du Sacié Cour de .Téu-, p'tr l'interces<ion de
la Sainte Vic go, de saint Joseph, de la bonne sainte
Afnne, et de saint Antoine de Padoue, le retour de mon
paivie m tri à ses devoirs religieux- Actions de
giaces intarissables au Divin Cour et à mes saints
proiccteurs.--Mm T- B.

S?-DoMINIQUE DZ B\GOT.-En 1890 j'ai eu une
attaque de p aralybie. Pen lant deux mois, je souffris
d'uni engotardisement tel que soavent je ne pouvais
tenir un obJetdans ma Iain droite. Après despr*ères
faites à la b-rne sainte Anne, et promesse faite de
fLire enrégitrcr d:ans les Annales m- guérison, je me
ti ouvai bieu, tt je ne ressens plus les suites de cette
maladie.

Au printemps dernier'fai eu une forte attaque de
xhumaîir., uni m'a retelu à la maison penlant
quelqu s :-.ean.-4. Au mois de juillet, J'allai en pèle.
iiniage à la Bonne Ste Anne de Beaupré. J'en revinq



233

complètement guéri ; j'ai pu me livrer immédiatement
à mes travaux de culture et je continue à être bien.

Gloire et reconnaissance à Dieu et à la bonne sainte
Anne.-J. B.

SPRINGFIELD. MASS.-Par I'intercession de sainte
Anne nous avons obtenu la guérison d'un petit
enfant.-Dr A, A.

WoRcESTER,- MAss -Depuis onze mois j'avais u'.O
paralysie au côté gauche. Cette maladie a résisté à
tous les soins du médecin. Je ne pouvais marcher qu'à
l'aide d'une canne, et le travail m'était devenu impos-
sible. Plein de confiance en sainte Anne, Jy. me suis
rendu en pèlerinage à tson sanctuaire. J'y ai laissé ma
canne, me sentant suffisamment gué, i pour repreudre
mon ouvrage.-W.C.

JEFFERSON, DAK.-Mon petit-fils était m.:nbî 11,
riffile depuis plus d'un an ; je croyais bien qu'il mourrait.
J'ai fait une neuvaine à la bonne sainte Anne, et j'ai
promis de faire publier ce miraule, s'il revenait à la
santé. L'enfant, aujourd'hui, est tiès bien depuis plus
de trois mois.-Luc CANTIN.

ERABLE, ILL.-J'avais un emploi à demander ponr
une personne qui m'est bien chère. J'ai fait une neu
vaine et fait bîûler une lampe pendant neuf 1urs.
L'en ploi est venu comme par enchantement.-M. B.

WINDSOR MILLS.-AU mois de mai, ma femme
croyait mourir. Elle était désolée à la pensée de lai.-ser
ses enfants orphelins. Elle s'adresse à sainte Anne, lui
promettant un pèlerinage, et elle revient à la santé.

J. B.
ST GUILLAUME D'UPTON.-"J'éprouvais, dopuis une

année, un mal aux mains, qui me rendait ab.,olument
incapable de u:e livrer à aucun travail matnuel. Les
nombreux remèdes prescrits par les médecins, et dont
j'ai fait usage pendant ce laps de temps, ne me procu-
rèrent aucun soulagement. L'idée me vint alors de
promettre un pèlerinage à la bonne sainte Anne pour
obtenir ma guérison, m'engageant de plus à faire
insérer dans les Antnales le fait de ma guérisoâ, si
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ma promesse, etje suis heureuse de p-Uvoir dire que
mes espérances se sont parfaitement réalisées. Je
suis radicalement gaérie, etje m'empresse, pour expri-
mer les -entiments de ima vive reconnaissance à 'notre
grande sainte, de rerplir aujourd'hui l? -seonde
pariie de mna promesse "--C. M.

B1o POINT, Oo.-Je me croirais bien ingrat si je
reîarlais pius longtemps de lémoigner publiquement
ia promesse faite à la giande Thaumaturge du

Gitnada, lor:, du mn n pè'eriînge dans bon pieux sanc-
tuaire de Buaupié, si elle m'obtenait i guérison et
celle de mon épouse incapabli de mouvoir ses jambes
de-puis plus d. douze ans. Elle sentait un malaise
co. staui, et se trouvait par conséquent dans une impos-
sibiliié complète de vaquer à t-es fonctions de mère
d'une gran le fanille. Ap. ès bien des neuvaines faites
à ia.uto Atine sans aucun succès, nous réd.olûmnes
d'aller la voir dans son vénéré sanctuaire où nous
devions verser des larmes de joie.

Ce n'vot qu'après avoir véhîéré les reliques que ma
femme temitit bondainement une fi aîcheur ranimer ses
jumnbes inertes d-puia nomb.e d'années. Elle resta pour'
un inîsiant stupéfié >et sans moavemehnt; mils ellei'aper-
çut bienôt que ce n'était point une illusion. Elle laissa
sa canne, et a depuis priî du mieux de jour en jour. Moi,
j'avai., été frappé par l'éclair au bras droiten travaillant
aux fondations d'une mnaison ; j'avais presque perdu
l'umage du ce b.-as, lor-qîîe >ainite Anne, mi voyant à la
tête d'une nain breu>e ftimille et sans ressources, donna
une nouvelle vie à mo brai, et jc puis maintenant me
servir do mes deux bras, s.tns .seatir le moindra
malaike. - O. A. E

COLLEGE DE LÉvis -Atteint d'une inflammation
del poumons qui a mis ma vie en danger, jP me suis
iecomnmanidé avce confiance à la Bonne sainte Anne.
Atj.,urd'huîi je suis en p'eine convalescence. Nul
doute que cutte bonne mère m'a puisamnent secoiru.

LE RÉ»ACTEUR DEs ANNALES DE STE-ANNE.



AVIS CONCERNANT L'ABONNEMENT

Notre feuille commençant une nouvelle année avec lo
mois prochain, il nous semb!o à propos di reproduire
ici les avis qu'on lisait dans los Ainales du mois de
mars 1891:

1. Un abonnement aux innaes fait participer aux fruits des deux
messes qui se disent chaque semaine tous les membres d'une
même famille qui résident zous le même tuit, ou vivent encore sous
l'autorite paternelle.

Ces deux messes se disent conformément aux inîtentions des
abonnés, afin de leur obtenir toutes les grâces qu'ils demanden à
sainte Anne, par des invjcations particu.liètes, aes neuvaines, des
messes, et à l'occasion des vSux et des pèlerinages qu'ils a.com-
plissent. Les per-onnes recommandécs aux prières ont une l.rge
part aux fruits de ces messes.

2. Ont part au fruit de la messe mensuelle tous les abonnés
défunts sans exception, que leur famille ait cessé ou non son
abonnement aux Annales. Oit ne peut abonner t.s dfuenrs

3. Les abonnés voudront bien se rappeler que les abon.nements
sont payables d'avance, et qu'ils n'ont part aux avantages spirituels
qu'après avoir rempli cette condition.

4. Toute personne désirant s'abonner doit envoyer au Gérant
son nom écrit lisiblement, ainsi que le nom propre du bureau de
poste de l'endroit où elle demeure, et le nom du con-té

5. On ne reçoit en paiement aucun timbre-poste étranger.
Pour des sommes au-dessous d'une piastre, on acceptera des
timbres-poste du Canada, de l. 2 et 3 centins.

6. Nous recommandons de faire enrégistrer les lettres qui.
contiennent de l'argent.

Prière de i.e pas envoyer de la monnaie amé'icaine. en argent.
Il est toujours fa.ile d'y substituer soit ds greinbacks, suit dss
mandats port ux.

7. Le prix de l'abonnement pour tou'e personne qui re;oit son
numéro directement par la poste est de 35 centins.

8. Les avantages suiva ts sont oaerts à ceux qui reçoivent
plusieurs exemplaires sous une seule enveloppe, et sans exiger
qu'une adresse soit mise sur chaque numéro :

De 7 à 50 exemplaires, 30 centins chaque ; de 50 à 00, 28
centins chaque ; oo exenplaires et au-de-là, 25 C ntins Out.e
cette remise, le treizième numcnéro appartient à celui qui reçoit
plus de 12 exemplaires.

Dans le cas où un agent reçoit plusieurs exemplaires à son nom
et se charge de les distribuer lui-même, c'est peine perdue que d'en
transcrire la liste pour l'envoyer ae Gerant des Anna/es. Cette



préeaution n'est requise que dans le cas où, chaque souscripteur,
au-dessus de 7, payant le plein prix de l'abonnement, dott recevoir
son exemî,laire séparément, avec une adresse distincte.

9. Prière de vouloir bien payer les arrérages le plus tôt possible
Io. Nous prions les souscripteurs de voul ir bien précî'er, en

payant leur abonnement, s'ils sont nouveaux ou anciens abonnés.
Nous po"rron.ainsi éviter bien des recherches inutilrs.
il. L'abonnement datant du mois d'avril, les souscripteurs qui

s'abonnent dans le courant de l'année reçoivent toute la série des
numéros parus depuis avril

. AGENCE.

A Montréal, MM, Cadieux et Dérome, libraires, 267, rue Notre -
Dame, Montréal.
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le'AVUllRS OBTENUES PAR SAINTE. ANNß (t)

Faiblesse disparue. Dwe B. Cité. SI-S!astien d'Aylmer.-J'ai
souffert depuis .ix ans de la dyspepsie, tellement que le peu de
chos- que j'essayais d'avaler -m'enpêchait de dormir A la suite
d'inteices ion de la bonne sainta Anne, je suis devenue très bien.
E. S. Kaius is, City -Je dois ma g érison à sainte Anne, W te
River Lake, Vlinn -Mal de dents calmé. F. L., SI-7w.---Mal
au côté drot guéri. D. 8.,S'g'new Gloire et reconnai.sanee à la
Bonne sainte Anne, qui a protegé mon mari dans une grave mala-
die Uneabonnee -Bien des faveurs obtenues. Remerciemeits à la
bonne sainie Anne. O. L. C, Acton Vale. -Après plusiurs net-
vaiñes. Guérison obtenue. C. C., Hanco.k, M'ch. -Grâceebtenue.
L. P., Chaudire lil s. -Faveur obtenue de la bonne sainte Aine.
P. G., St-Frédri.-J'ai prié la bonne sainte Anne, pour obtenir
la guérison de mon frère, et je 1 ai obtenue S. B. -- Mat de joue
controlé Ome S. L. -Remerciements à la bon 'e sainte Anne.
;. L. Vaiincster.-Grâce accordée pour moi et mon fils. S. C.
Sill-ry.-J'ai obtenu la guéiison d'un mal de pied.:. . O., East
Lake.-Mal d'yeux guéri E. W., Norit Ad-zne. -Plusieurs g'âces
obtenues. Nw laven, Con, U. S-Guérisons obtenues par
Sainte Anne fl. 7. G., Wst Gardner.-Santé recouvrée A. P.,
i/instead, Con". -Panaris guéri Une abonnée. -Mal d'yeux

guéri 7 B.. Oneco, Connz. Nevralgie dans la tête guérie.
Dme P. P., Eilensburgh.-Mon enfant guéri du m il d'yeux. A. C.
-Paralysie guérie. L. C., St-Raynwi. -Douleur aux genoux et

(1) Conformément an décret d'Urbain VIII, nous soumettona
entièrement à la eainto Egliso l'appréciation de ces faits.
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aux pieds, calmée à la suite de prières, à sainte Anne. Lowel.-
Guérison d un mal d'estomac. M. A. C., Islet.-Vent calmé,
plusieurs aities grâces obtenues. Une abonnée. St. Z. O.-Mal
d'intestins disparu. . A., St-Ferrl.--Opération faite avec succès,
et brevet obtenu. C. B., B/cuzcourt. -. nfant guéri. foore Creek.
-Guérison obtenue par son intercession. Une abonnie.-Un
enfant de 5 ans, tombe malade et sainte Anne leguérit. E. C. M.,
Baciscan.-Grâce o'tenue Dmne U. L., Se-Barthelemi.-Un de
mes enfants s'était horriblement brûlé la figure,il est guéri sans
aucune souffrance par sainte Anne. Dine Y. B., St-George, beauce.
-J'ai été parfaitement guérie d'une maladie qu'aucun médecin
n'avait pu guérir. Dme. A.-X. L., St-E/z/ar, Beauce.- Enfant qui
a pu viv-e jusqu'au baptêmes par la bonne sainte Anne. F. C.,
Bull.-Nouvelle faveur. Grâce3, reçues pour moi et mes enfants.
Dme Ed., St-Z.-Grippe disparue. Ste-Monigue -Temperance
obtenue. Cookston, MAZsn. -Fièvres typhoides guéries. Montréal.
-Attaque de paralysie guérie Une abonnée. Mon mari et moi,
guéris. Pointe-aux- Trenb.es. -Mon mari préservé des fièvres
typhoïdes. Dne L. B., D.-Peine intérieure et embarras de cons-
cience disparus. Grâces à Ste Anne, mon enfant a pu recevoir le
bapteme. Dme P. S., St-Oaisime. Une maladie grave guérie.
Dine F., Dok.-Guérison d'une névralgie et mal de dents. Dme
S. d.-Bras guéri. L. L.-Inqui.tude disparue. S. P., Pontiac.
-Mille remerciements à sainte Anne, en reconnaissance de cette
faveur. Dme E. D. - Attaque de paralysie guérie. St-Guillaunme.-
Grand mieux obtenu Caribou, Aie. -Mon garçon guéri. Fort
Wd/ra'n, Ont.--Mal de jambe guéri, maladie de cœur, enfants

guéris. Un abonné de Deschambault.-Violat mal de gorge guéri.
St-Sdbastien d'Aylner.-Uin enfant préservé, de la mort par la
bonne sainte Anne. Une mère defJunille. St- Michel de Belchasse.
-Oppression guérie P 1., Acadia. -Grâces obtenues. Va/trie,
Central village.--Faiblesse d'yeux guérie. Concession Digey.-
Tempérance obtenue. Dine W. Bloint, St-7ean, L O.-Ma
femme a obtenu sa guérison _. . -Paix d'une bonne conscien:e
E. D., .Salen, Mass.-Grâces obtenues, St-Narcisse, Dese.-
Inflammation au coté de la figure guérie.-Ste-.ari-, Beauce.--
Rhumatime inflammatoire guéri Maladie étrange guérie. St-
Anselme. -Dyspepsie nerveuse guérie. St- Cyri le.--Grâces à sainte,
Anne j'ai été préserve d'une douloureuse maladie. E. L. M. C.,
Lévis.-Préservée de la gelée et d'autres grâees obtenues. Une
abonnée. -Grâce à sainte Anne, j'ai reçu des nouvelles de mon fils
parti depuis Ii ans Une abonnée, Montréa.-Deux grâces tempo-
relles obtenues par l'intercession de sainte Anne. Une abonnée aux
Annales. -Protection accor lée'dans une grande maladie. Anony.e.
-Demande entendue favorablement. Dme W., Botsford, Portage.
-Cholera guéri. R. P., Wrcester.-Faveur et autres obtenues



par l'intercession de la bonne sainte Anne. Hl. X., 11e aux Coudres.
-Mal très douloureux guéri par les médecins Dne T., FaIt
River, Mass.-Enfant de 5 ans guéri. R. b., Dover, N. IL-
Misère spirituelle disparue. M. P.. lVoonsoet.-Amour et renier-
ciements à la bonne sainte Anne. Une abonnie, Arthabaska
Station.-Violente tempête apaisée. Une abonnée.-Bonne place
accordée a ma soeur. E. D. T., St-Andr/.-J'ai obtenu plusieurs
grâces par la bonne sainte Anne. Coteau Sta.-Grandes grâces
obtenues par son intercession. A. M., Detroit, Mich.-Guérison
obtenue et plusieurs autres faveurs. Une enfant de 4arie. Laurence.
-Feu dans les terres et les bcis. Guérison de la main- de mon
enfant. Un enfant tombait d'un mal cinq aussi fois par jour, il a
été guéri T. S., Nori Lynden.-Inflammation de la figure guérie
à la suite d'une neuvaine. A. C. . D, ilvis .- Mal d'oreilles
miraculeusement guéri P., Yanachiche. -Mal de genoux guéri.
Manchester.-Promesse d'un pèlerinage, et <le m'abonner aux
Annales et de publier ma geérison. Gr:ces à sainte Anne. A. M.
Petit Rocher.- Guérison de n.-s filles et petits enfants. L. P.,
Grand Forks.-Affaires difficiles règlées, Actions de graces. Dre
H. M.-Grand soulàgémhent ottenu. L. D. V.-Remerciements a
saint Anne pour une faveur obtenue, consolations dans les épreuves.
Dme D. M., St-A ndri de Québec.-Deux maladies guéries Garçon
sauvé d'un accident de voiture. Dute V Y, Bon.-Graces à
sainte Auine, nerf du pied guéri. T L., Pontiic.-Fièvre violente
guérie. M. P. L.-Crise de nerfs, et enflammation de cerveau
guérie. Waterbi&ry, Conn.-Grâce temporelle sollicitée depuis 4
ans. S. M. . D.-Ouvrage obtenu. T. D., A/p.-Bienfaits reçus.
D. E. G., Cu:rie.-Rhumatisme guéri. D/troit Mich.-Mal de tête
guéri. Dme _7. P. C., Falls.-Fpilepsie guérie -- h. et P., Matane.
-Remeciements à sainte Anne pour sa grande bonté. Reconnais-
sance à sainte Anne. C. P.-Tempérance obtenue. Lowell Mass.-
Enfant qui a marché après prière à la bonne sainte Anne. Guérison
obtenue. Une abonnée, M. P. L.-Abcès du côté drtoit guéri.
9. C., Bindale.-Diplome obtenu. Ste-Ursale, P. Q.--Rhuma-
tisme guéri. St-Sauveur.-Maladie dangereuse, secourue par sainte
Anne.-Ennui de collège guéri. D. . G.-Santé obtenue à notre
mère. .7. C., Man.-Deux faveurs obtenues de la bonne sainte
Anne. L. L. N. D., Buckand.-Toux guérie. Dmne C., Ste-
Monigue.-Protection spéciale. M. A.-J'ai pu reprendre mon
ouvrage. C. D., St-P.-Fièvres guéries. Dme C. L., Marlboro.-
Mal de bras guéri. Dme P. S. S.-Actions de grâces à la bonne
sainte Anne pour faveurs reçues. Dme A. F., N. D. des Anges,
Portneuf.-Gloire, remerciement, reconnaissance à ma bonne mère
pour une grande faveur. M B. et Dine B. -Deux grandes faveurs,
Augusta Me.-Guérison d'un violent mai d'yeux Une abonn/e.

'est Br-ongiton.--Hémorrhagie de sang guérie. 7. E. V., Laucon.
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Crave opération évitée grâce à sainte Anne ............... 71
Guérison d'un enfant................................. 86
Reconnaissance à sainte Anne ................ . , 92, 172
Guérisons extraordinai:es par l'intercession de sainte Anne. .. j28
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Diverses actions le grâces ............ . ............. 130
Plaie dangereuse cicatrisée........... ... ... .... 141
Guérisons remarquables dues à sainte Anne ............ 144
Surdité guérie .............. ................. ....... 146
Guérison confirmée : Jeune homme préservé d'un grave acci-

dent........................................ .... 165
Enfant miraculeusement protégé par sainte Anne....... ... 168
Un honim'e doit à sainte Anne la conservation de sa vue.... 183
Guérison d'une crifant infirme ........ ............... 1?7
Paroles édifiautes d'un médecin.............. ........... 192
Encore une gutéson étonnante due à l'intercession de sainte

Anne..........................................., 20!
Sainte Anne protège une parnis>e contre le feu ........... 207
Guérison obtenue par l'intercession de sainte Anne ........ 211
Grave accident é.ité par la protection de sainte Anne ...... 212
Guerison extraordinaire récemment obtenue par la puissante

intercession de la Bonne sainte Anne ................. 225

PIÉTÉ ET MORALE CILRâTIENNE

La meilleure des mères.............. .................. 28
La première communion de Vivien.................... 31

FâTES

Le tri-centenaire de l'immaculée Conceptiou au Tonkin .... 85
La fête de saint Joachim..... ............... 92, 109, 131

Pof:si

Le 8 septembre : Nativité de la siinte Vierge ............ o
In S. Matrern A"nzn : Hymne à la sainte mère Anne. .... 142
Prière d'une petite fille au jour de l'an.......... . ....... 182

DIVERs

Maison recoumandée...... ........................ 12
Actions de grâces à sainte Anne.... 13, 37' 56, 72, 94, 112, 134

150. 173, 192, 213, 23r
Faveurs obtenues par sainte Aune... 16, 37, 56, 74, 96, 117, 135

154, 176, 197, 216, 236
Ex-voto à sainte Anne ...... ....................... 52
Le nouveau manuel de dévotion à sainte Anne: édiion anglaise. 55
Queiques avis pratiques.......... .................. 121
Arrérages et prime ............... ................ 161
Prinè:ipe's de vie chrétienne: Notre prime pour 1892........ 181
La msste.,tuell à Sainte-Anne de Beaupré........... 182
Le Kevérend Père Charles Debongnie .. ............... 221
Les billets d'affitiation à la Messe perp;tuelle............... 225



RECOMMANDATIONS AUX PRIERIE

Aonnés. 2 ; actions dc grâces, 7 ; bonnes morts, 2; collèges,
3 ; Conunautés, i ; conversions, 98 ; curés et paroisses, 3
déf( nts, 95 ; emplois désirée, 2 ; enfants. "S ; entreprises, r
étudiants. 350 ;, familles i r ; grâces temporelles, 8 ; grâces spiri-
tuelle s, 68 ; infirmes, 3 ; instutrices et classes, i ; mtentions parti-
culièces, 23 ; ivrognes, 6 ; jeunes gens, 13 ; jeunes filles. 3 ;
malades, 9 ; mères de familles 2 ; patience et résignation, 2 ;
pères de familles 3 ; persévérances, 5 ; protestants, 80 religieux
ou religieuses, 12 ; vocations, 39 ; voyageurs. 3.

-- 000

SOUSCRIPTION POUR LA SCALA SANC-TA

Dame G. Guay, 25 cts ; Maxime Laliberté, Southbridge 6o cts ;
C. S. ro cts ; M. Louis Pelletier, Chippewa Falls Wis , $r ;
Delle H. Hurteau, z5 cts ; Delle Thos. Hurt-au, 25 cts ; Delle
1). Hurteau, 5 ets; Delle 1. Vernier, 25 cts; Dame O. Vernier,25 ets ; Dne L. Vernier, io cti; Mme Geo. Barras, 25 cts; Dme
E. Ledoux, 15 ets ; D)me Ph Lacoature, 15 c.s ; Dine N. Hamelin
$r ; Louis Lario, cen $i ; Dme Th. M. Lacadie, 50 cts ; M. A.
Desjardins, $z ; Dme Evangeline Morency, $1,30 ; Geneviève
Poliquin, $5; Julien flenoit, 30 cts; M, Geo. Palardy, 30 ets
Mme T. Lepine, 30 cts ; Un ab. Halhfax, au sanct , $2; Un ab.
(Claremont) $i ; Mme Pierre Peigord ifL ) $s; Action de Grâce
$r ; Ed. Fore nan, 50 ets ; M. P. Legendre, 5 ets ; Scala sancta
65 ets ; Dme Z. Gingras, 25 cts; Un abonné, Joliette 50 ets ; R.
D. Hudon, Scala Sancta 50 cts; R. D. Hudon, sanctuaire 50 cts ;
Un abonné Botsford Portage 2 cts; Dme Jos. Millard, Centreville
30 cts ; Anne Goyette, (an offering to the sanctuary) 65 ets; D.
Olwie Lord, $i ; Dme J. Gagnon, 30 cts; Mme D. Lavoie $5;
Dme Michel Voyer, $i. 15 ; Mme Or Fi anceur, 2 cierges 20 cts;
Mme O. FrancSur, pour la Scala Sancta 50 ets ;

000



-HORAIRE DU CHEMIN DE FER QUEBEC,
MONTMOIBNCY ET CHARLEVOIX.

Commençant lundi le 19 octobre 1891, les trains
circuleront comme suit:

La Semaine: Laissent Québec pour Ste-Anne à 7.55
A. M.; et 5.40 P. M.

Arrivent à Québec de Ste-Anne à 7.10 A. M et 1.05
P. M.

Avis: .Les samedis, le train laissera Ste-Anne a 12 .30
P. M.; au lieu de 12.00 et arrivera à Québec. à i 5 P. M.

.Les Dimanches : Laissent Québec pour Sit- .A nu à
7.45 A. M. ; 2.00 P. M. et 5.40 -P. M.

Arrivcnt à Québec de Ste-Anne à 7.10 A M. ; 1is5
P. M. et 5.05 P. M.

Pour les taux spéciaux du fret et de' p'ag,-r
s'adresser au surintendant

W. R. RUGSELL, Surinen(!ani.

-000


